
LE SAMEDI

Le surlendemuain, liortense Durantal entrait,
vers (lix heures dtu matin, d-tns l'appartemîent pari.
sienqui, juslqu'à nlou vel ordre,é<l ait demeuré intact.

Elle y re~venait sous l'impulsion d'une forc-e
irrésiâtible.

Toute à son clîîîgrin, la jeune femme tic remar-
qua point qlue, <ljquelqu'un, mnuni d'unîe se.
confie dl'avait préctdée et sf4 tenait dans une
pièce étrangére à celles que, doucement, elle trit-
versait, afin (le gagner sa chîambîre à coucher...
qluelqu'uni trop fortemen~ît imepressionné lui-mêmîe
pour s'1ape-rcevoir (le s'îarrivée.

On devine Arthur Durantal.
Il n'avait pas eu le temips dle surmonter uîîe

émîotion violento (lue Th'léophile, entré djerrière
lui, niais doué d'oreillei plus vigilantes, lui dit,
après quelques paroles en harmonie avec les cir-
conîstances

Rteste où tu es. Je te rejoins dans cinq minutes.
-( )Ù vas-tu
-Patience '
Et ne craignant lias (le umarcher, à pri-îent,

aussi fort qu'il avait parlé, Théophile se dirigea
vers lat chîambre d'HI ortense.

" Qui est là? demanda celle ci, d'une voix
trembllante.

-o h 's'écria, de l'autre côté du salon, laissé
ouîvert avec intention, le maitre (lu logis promîpt
à s'avance'r... nia raison s'égare... est-ce que j
n'ai pas cru entendre ?..."

Avant qu'il eût achevé, le commîis voyageur
s'était arrêté, lies pas retentirent... une porte
s'ouvrit et Ilortense parut.

Dieux exclamîationis se confondirent
«Est-ce bienî lui ?.. l- Est.ce bien elle?"

Que de surprise (lque dle joie , et comlme l'é-
panichemnent de cette ivresse annonçait bien (lue
tous les griefs étaient oubliés!

Les deux prétendus irréconciables ne se con-
tentaient pas (le s'embrasser ; ils riaient ;ils chan-
taient ; ils auraient volontiers dlansé.

Cepîendant, avec un peu de sang-froid, il ne leur
fallut pas beaucoup réfléchir pîour trouver extra
ordinaires les fausses nouvelles qui avaient tout
arrangé.

Un éclat de rire de Théophuile Ancelot expli-
qua tout.

"IVous prétendiez, dlit-il, vous détester de fa-
I;oîî à ne jamais pouvoir vous récon':-ilier. C'était
inadmîissible, et je r-ésolus d'emnpêcher- un ai grand
malheur.

-O ui l niais quel reî'îède
- Sans dout- il fut lîéroiq tie, dangereux niénie,

conmparab>le, si vous voulez, à l'empîloi du fer
rouge contre certaines blessures ou morsures. ..
muais seul capable, selon moi, d'opérer une cure
mîerv-eilleuse dont je nie déclare énormnément
lier '...- Qu'en pensez-vous? "

Peour toute réponse, Aýrthur et Ilortense eîin-
brassèrenît Thîéophîile Arîcelot, qui certes l'avait
bien mîérité. Aiî-îieik i i

LE COMPAGNON
DE LIT

LES D)ÉSERTS !DE LA PLAGË
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L*espagmiol GJarcia
était un de ces on-
vriers errants qu'on
appelle on Algérie

l'arniée, roulante
Sur ses r-oute~s bor-
dlées d'eucalyptuis etJ
d'olivier-s, il allait de ~-
villagye eii village,
travaillant un peu -

chtez l'un, uni peu
citez l'autre.

Dans ces courses-
toujours recoiîîîiîen-
cées, l'été il dlormnait
eii plein a ir, miais,
pendant la mauvaise
saison, q1uand il a-
vait de l'argent, il -

et, mêmîe pour- le
p)auvre- diable, hôte
accoutumé des gour-
bis et (les meules (le
foin, c'était une Aî)ié'ie.-IQîîc dIessines-tu l
grande dlouceur- d'é- k!dd~,epéins un hemi
tend(re ses nmembres Ayldlî -Quelle î,îérnnjre
harassés entre deux
draps, dansle coin
d]'une chambre bien close.

Après être resté par ext raordiniaire (duranît
dleux mois (l'hiver chez un min-,î colon, il s'était
remuis en route la ceiniture assez bien garnuie.
Aussi, quand par unie soirée de janvier, il arriva
dans un village (le Sahiel, il se renîdit dans une
aulerge de rouliers pour y demtander le souper et
le gite.

Là, en attendant le repas, il s'était fait servir
deq cette aiisette violemmînent parfumée-, chère aux
Espagnols qui en ont répandu le goût dans la
camlpagne algérienne ; et, les coudes sur la tabîle,
il fumait une cigarette, quand il se sentit frapper
sur l'épaule. C'était un de ses amis, un <le s<-s
anciens conmpagnonis, maintenant établi dans le
pays. Ils dinèrent et passèrent la soirée ensenmble
et, dans la joie de se revoir, ils burent dle si
grands coups, qu'à l'heure <'aller se coucher,
(Jarcia était ivre.

L'aubergiste occupé, lui mit un chandelier
entre les mains et le poussa (lains l'escalier en lui
e.xpliquant quelle chanmbre était pour lui.

La pièce où l'EspaItol entra en trébuchant
était grande, étroite nmais longue ; auprès (le la
p)orte une(, petite table sur laquel il posa son chani-
delier et au fondl, danîs un coin qu'éclairait à
peine lat faible lueur de la b~ougie, un lit <le fer,
assez large.

Il avait commuencé à se déshabiller qumand il
s'aperçut que dans le lit quelqu'un était déjà cou-

LF' SANS CI "NE AMÉ~RICAIN

-Voyez don>mc ceitte. tl'-vcr-gondée 1 ii dimaient l'auvre jeunec fille h Il n'y avait pas de sua
It8 aueie8 lken'îonnfaires dI ''te . faute.
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cité. Cela ne l'inquiéta pas ; l'idée qu'il avait pu
se tronmper- de chambre ne lui vint niême pas. En
ellet, il arrive souvent aux " arnmées roulantes"
de coucher dans le même lit quand la place nîaî-
que àt l'auberge. Il pensa que. c'était le cai', et
quandl il fut en chenmise, après avoir caché ton
argent sous le miatelas, et mit ses vêtemîents en
tas (laits le coin dii fond opposé au lit, il alla
souffler la lumîière, poussa le dormieur vers le mur
et s'étendit à côté dle lui.

Il avait coummencé à s'assoupir quand un bruit
de toux le tira de sa torpeur. Il ouvrit les yeux
et vit la chambre éclairée. Auprès (le la petite
table, une jeune femme, la serv ante de l'auberge,
était assise et à la lueur d'une bougie, elle lisait
dans un petit livre noir. Les membres de Garcia
étaienit paralysés par la fatigue, l'ivresse et le
sonimeil commuencé;- mais dans son esprit quel-
que chose était encore vivant, il se demanda ce
que la jeune femme faisait là.

A ce montent, la porte s'ouvrit lentement, sans
bruit et, à 1îas feutrés, un homme entra Il resta
un inîstant sans rien dire tout auprès de la ser-
vante, puis il lui denmanda:

"'Est-ce demain les funérailles?'e
En attendant ces mots, Garcia étendlit la main

vers son compagnon qu'il trouva glacé. A ce coit-
tact, il sembla à l'Espagnol que le froid du tom-
beau le gagnait jusqu'au coeur et <'un bond vi.
gfoureux il s'élença hors du lit, cependant que de
sa gorge enflammnée par l'alcool, étranglée par
l'horreur, s'échappait un cri étrange mène rauque
et profond que les deux personnes terrifiés pri-
rent dl'abordl pour la voix de la mort mniîe.

PAUL GAîLLARDON.

DÉECISION RAISONNÉE

Le prisonnier. -S'il vous plait, votre lion-
neur; je retire mon plaidoyer (le non-coupable
pour celui <le coupable.

Lejuge.-Uie belle heure pour plaider cou-
pable! Voilà deux jours que nous perdons à ce
p~rocès. Pourquoi mie l'avez-vous pas fait hier

Le ps'isonnier.-Mais, votre l-[onneur, vous
n'auriez pas voulu nie faire commettre une telle
injustice? Coninieunt pouvais-je plaider coupable
avant d'avoir entendu lat preuve.

cLARK-us, CIAgt.i'S

Ne payez pas ý6,00 et -8.00 pour une caisse
de Claret quand vous pouvez avoir la niême va-
leur pour O O.0 et 8.1.00 de la Compagnie des
Vins de tordea'ix. 30 rue Hôpital. Téléphone
1394.


